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299LE MONDE ILLUSTRE

celui qui en a été la victime, mais on sait que la plu- invoqué, je demandais toujours" Mais enfin, qui
part dé) nos gens sont sur le Nil, et que le gros de dit cela 3 et la réplique ne manquait jamais
l'armée est, comme je le disais plus haut, dans le "-Ohi ! je ne sais pas. En tous cas; ce n'est pas
désert. moi qui l'ai inventé. On me l'a affirmé et je le ré-

LÉoN EDIEU pèteD'ailleurs, bon étranger, à moins que de prendra
la défie ition des académiciens, il est bien difficile de
formunler une appréciation sur le personnage qui

M1ONSIEUR ON t'intrigue. Je te dirai seulement, pour ne pas sein-
bler y mettre de la mauvaise volonté, que monsieur

-Tiens ! bonjour M. Dubois. Qu'est-ce qui me -Bravst onsiDub o, bravoud

procure le plaisir de vous voir î-rv uos rv

-Ne me parlez pas, M. Carlos, ne me parlez pas -Oh ! moquez-vous à votre aise, ami Carlos ; je
Vou n'uriz q'à e dreun ot ... Je uisfâcé,vous défie d'inventer une meilleure explication, de

irrité, hors de moi, outré, j'éclate enfin! Il ne fau- m-u eréetrL'Idé osiu.n
drait pas que quelqu'un me marchât sur le pied, ou Misprécéderbi, orqo fie ojor

simplement me regardât de travers ! Il aurait tout cde ce pauvre pronomn du titre de monsieur?
de~~~ suton far h!j odasaorune vCela n'éclaircit guèie vos dissertations.

de uit un afaie !01,1 e vudris vor ue ve- - Sans douteo, sans doute ; seulement, ce petit
time sur qui je pourrais faire retomber ma colère. mot, ces deux lettres ont pris à mes ycux une forme
Elle serait d'un fameux poids!1 Je suis furieux 1 fu- vivante. Elles ne sont plus un simple o suivi d'un
rieux ! furieux !vu eadrl n, non,elîles sont les parties d'un être animé, et c'est

-Mais, NI. Dubois, puisje vu eairl plus fort que moi, il faut que je les personnifie. Pour 1
raison de cet emportement 1 moi, On eAt le médisant par excellence. Je me le o

-La raison ! je ne vous l'ai pas dite 1 Eh 1!'bon figure sous les traits d'un homme au visage faux et
Die ! 'et frtsimle . n !..à l'âme méchante. Il a les yeux fuyants, les lèvres v

-Ah! M. On... minces, le nez aigu, le front bas, une face rusée, en e
-Ecoutez-moi ; je vivais heureux avec ma femme unmo.eou

et ma belle-mère. Oui, M. Carlos, nia belle-mère ! tablet. q u'ir moi, cest encore un démon redou- n
tal ui atcraindre. Oui, enstesetjue

Ceci vous parait invraisemblable, impossible. Pour- filles hosetjene
tant, il en était ainsi....... Eh bien, On leur a dit et0-me rvse eme ûeclbtie ti(

que j'tai inidèl, qe j trmpas ler cnfince etmaris, ép)ouses et vieilles filles, craignez cet On d
ue j' féqetais nièe ue etrompais etuconfancre, il est votre plus terrible ennemi. C'eýst lui qui dira

quee jeufréquentaiseuncertainvmondenetzqueal'autre
jour encore, On m'avait vu, m'avait épié, suivi, celue vous fiesceevu pensez etnefate.us sieet
écouté, avait découvert ma trahison î Et comme le qevu epne inefie.'Vu efé

terrbleOn ide oujursles faibles, vite il était avauit-liier, On a vu M. X... et Mme Y... ensemble." D
teribl Onaid tojousl"Oa raconte que Z... est à la veille d'une faillite." d(accouru pour tout révéler. Il n'y avait pas un mot" On assure que M1ne A... p)orte de fausses dents." ade vrai dans toutes ces affirmations, je vous l'as,ýsure," On a remarqué que M. G... et Mlle L... dansain L

M. Carlos, mais ma femme et ma belle-mère y ont'nth
néanmoins ajouté foi, et aujourd'hui la brouille est toujours ensemble l'autre soir. Seraient-ils fiancés ? n

dan lamaion.Nou nenou palon Pls, ousOui, On dit qu'ils sont fiancés !... On croît mêmen
dan lamason Nus e ouspalon putnu qu'ils se marient la semaine prochaine... ! "M

ne nous regardons plus, nous nous évitons atn Ah ! tenez, M. Carlos, tous ces On dit., On a
qu'il est possible. Oh 1. mon joli bonheur d'autre - dit, On dirait, Ou voit, On assure, On pense, me tr
fois, où êtes-vous î mettent, chaque fois que je les entends, dans une f

-Rassurez-vous, il n'est pas perdu pour toujours, affreuse colère ; et je les entends souvent ! N'a-t-il 11
Lesraprchementsulessardos n'ef- pas pai tout ses entrées, ce M. On? Dans le monde r

-acntjaai .. srmpprohementlesvenr desue surtout il est choy'é, câliné, accueilli, écouté. Per-
facet jmaiscomlètmentle ouvnir es ue-sonne ne songerait à mettie en doute ses assertions,

relies. Même quand la bonne entente est revenu ý,à ce 0
rapot sntps usianiux que ads un a taire e qu'il raconte. Non, partout ses calomnies

lesrprs ne jaisa usiani sont colportées, examinées ,grossies. Acau a
froid persiste... De nouveau le ménage est uni, mais ils'necotiAqequun..htaenz e savz
le mari et la femme ont perdu leur mutuelle cou- vous pas ce qu'On vient de me dire sar vous, M.
fiance... Non, non, c'en est fini deoina joie! Carlos 1

-Mon pauvre Duîbois... -Ah ! ahi ! Je vous y prends, maître Dubois;
-Et dire que c'est ce il On," cet infâme On, quivostmêecirelpareOoulehïez

est la cause de tout le mal ! Ah ! si je le tenais, ceetpan vous empêtez es toipauvvôre Ontuslehassz
terrblemonseur-Hélas ! malg-é tous les efforts tentés pour l'é-

-Oalmez-vous, Dubois, calmez-vou! tépus carter, le combattre, le vaincre, il est toujours là,
p oaire, naisezpl us unme c onnqu e I l'in.vîn ible! Jamais il ne sera abattu. Moi-même,

ponuaie plNon, nerpsellIlmestpaonuttujoursM moi-meme, et j'en suis confus, je l'écoute. Que vou-On 1Non n'st-e ps! l et prtot, ouj ous .lez-vous, il vous poursuit, vous attrape, vous pre,.d
Cependant, nul ne le connaît, nul -ne lui a jamais
parlé. L'avez-vous vu, vous, une fois, une seule î par le boutin de l'habit et vous force à l'entendre
Ni moi non plus. C'est une puissance d'autant plsmlr0 ot h! ya..O .. O

terrible qu'elle est occulte. Si vous feuilletez le -Voyunis, voyons, remettez-vous, M. Dubois.
livre des adresses, pardon, le dictionnaire de l'Aca- -Oui, vous avez raison, ami Caries, remettons-

démi frnçaie, u'y rouez-vus Onprooinnous et oublions notre conversation.
idéinifranauisnquitrouezvus. On, pronomén, -Bien volontiers, d'autant plus que, vous l'avez

inéinmsclnsigler. Oponmidéii vu vous-nmême, toutes les récréminations ne peuvent
la défininition ne définit rien du tout. Le monsieur rincnr-etril ept .O
en question demeure toujours inconnu, et ccl)' ndant rin otr l eribedepoeM.O
D)ieu sait s'il fait parler de lui 1 il n'est Ipas (de ra-CAOS
contars auxquels il ne soit mêlé, pas de méchancetés
qu'il n'invente. Les calomnies qui ém-ane3nt de cet
esprit funeste sont innombrables et obtiennent un LEON XII
crédit incroyable.

"Tenez 1 ami Carlos, s'il arrivait en Amérique un Léon XIII est le -958e pape. Le pape qui a régné
étranger, un barbare dans le pays duquel ce persou- le plus lcngteîups est Pie IX, qui est resté près0 de
n1agye n'eitri a-il faut dès lors que ce soit ne- neitri a 32 ans sur la ch:îire de Saint-iîerre. Le premier pape,
cessairement un barbare-il serait bien intrigué au Saint-Pierre, n'a régné (que 25 ans, à Rome. Un
bout d'une heure.-Nîais vous me parlez toujours pape a régné 24 ails, trois 23 ans, quatre 18 ans,
d'un M. On, s'écrierait-il, quel est donc cet homme Î~ deux 17 ans, deux 16 ans, huit 15 ans, trois 14 ans,

Je t'adore, ô pâleur des vierges trépassées
Dans l'éblouissement des rêves amoureux
Emportant dans l'azur les essors douloureux
De leur âme pareille aux colombes blessées.

Quielle vent a flagellé l'aile que tu parais,
Doux et flottant duvet tombé du vol des anges
Et secoué dans l'air tes floraisons étranges
Qui font un printemps à I'hybernal cyprès?

Les cygnes se sont-ils heurtés contre la nue,
Cherchant aux cieux l'azur de leurs grands, lacs fermés ?
-Ou Psyché secouant ses voiles parfum -s,
Do ses jeunes candeurs s'e 4-elle souvenue ?

ARIMAND SYLVESTRE.

AUX 'MARIS

E'ntre l'homme et la femme, l'époux et l'épouse,
es droits sont égaux, les aptitudes et les fonctions
iverses.
Sachez, lecteur, que la femme n'est point la ser-

ante de l'homme, encore moins son esclave; elle
ýst sa compagne, son aide. A mesure que le sens
moral se développe chez un peuple, elle croît en di-
nité et en respect, liberté qui n'est point l'exemp-
Lon du devoir et de la règle, niais l'affranchissement
le toute dépendance servile.

Maris, vous devez à votre femme respect, amour
t protection ; femmes, vous devez à votre mari dé-
Férence, amour et respect. En lui donnant la force,
Dieu l'a chargé des plus rudes travaux ; en vous
lonnant la grâce, la tendresse et la douceur, il vous
idéparti, à vous, la plus bdlle moitié du genre

Lnmain, ce qui en allège le poids et fait du labeur
même une intarissable source de joies pures.

Lorsque votre petite main essuie son visage
nouillé de sueurs, toutes ses fatigues ne sont-elles
pas à l'instant même oubliées 1 Lorsque son âme est
Lriste et sa pensée soucieuse, une de vos paroles, ô
femmes, un de vos regards, un de vos tendres baisers
ne ramène-t-il pas le calme en son coeur et un sou-
ire sur les lèvres?3
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MIontréal.-Joseph David, 49j, rue St-André ; P. Marcil,
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ca1lm; D.-D. Pînsonnea ilt, 2286, rume Notre-Dame ;
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